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Directives à la Jeunesse 

i 

D I S C O U R S D E S . S . P I E X I A U X D É L É G U É E S 

D E L A J E U N E S S E O U V R I È R E B E L G E 

Le dimanche 6 septembre, S. S. Pie XI a reçu 
quinze cents déléguées de la Jeunesse ouvrière féminine 
(les Jocistes) de Belgique. Nous empruntons à la Croix 
de Paris les passages principaux du discours de Sa 
Sainteté. Après les souhaits de bienvenue et les féli­
citations, le Souverain Pontife a donné ses directives: 

Puisque vous Nous demandez des directives, Nous 
vous en donnons deux, chères filles, deux qui re­
viennent à une seule, l'une qui vous regarde toutes 
et chacune, y compris celles qui ne sont pas ici, 
mais que vous représentez si dignement et auxquelles 
vous rapporterez très fidèlement la parole, la pensée, 
les sentiments du Père commun; l'autre qui vous 
regarde dans votre grand ensemble, dans toute votre 
grande organisation et dans toutes les organisations 
avec lesquelles vous vivez en contact, en rapport, 
spécialement avec les représentants si caractéris­
tiques de cette Action catholique qui doit pénétrer 
partout, parce que c'est la participation, comme 
Nous le disions déjà au commencement de Notre 
pontificat, c'est la participation, c'est la collabora­
tion du laïcat à l'apostolat hiérarchique, une action 
à laquelle tout doit servir comme tout doit servir à 
l'œuvre de cet apostolat qui veut la dilatation, la 
propagation toujours plus intense du royaume du 
bon Dieu, de notre divin Roi, dans les âmes, dans 
les individus, dans les familles, dans la société, dans 
la vie privée, dans la vie publique au sens le plus 
large du mot. 

L ' Œ U V R E D E S T R A C T S , novembre 1931, N o 149. 
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Sanctification personnelle 

E h bien! pour vous tou tes e t pour chacune, voici 
N o t r e d i rec t ive : Sanctifiez-vous, chères filles, cher­
chez a v a n t t o u t vo t re sanctification, vo t r e sanctifi­
ca t ion in t ime, vo t re sanctification individuelle, la 
sanctification de vos âmes, chacune pour son â m e ; 
c'est dire vos r a p p o r t s in t imes avec le divin Roi 
d o n t vous devez ê t re les apôt res , les missionnaires, 
les mi l i tantes , les conquéran tes ; vos r appor t s in t imes 
avec lui, c'est là le secret des secrets, c'est là la 
source de t o u t e force, de t o u t e vi ta l i té , de t o u t e 
ac t iv i té , su r t ou t q u a n d il s 'agit, comme pour vous , 
d ' une ac t iv i té spirituelle e t surnature l le . 

Cherchez a v a n t t o u t vo t re sanctification, c 'est la 
g rande direct ive d u divin Roi lui-même q u a n d il 
disai t : Quaerite primum regnum Dei. 

Cherchez a v a n t t o u t le r o y a u m e d u bon Dieu 
e t le reste viendra . Ce r o y a u m e qui est a u dedans 
de vous, pas a u dehors : Regnum Dei intra vos est. 

Union des pensées et des œuvres 

L ' a u t r e g rande direct ive veu t embrasser t o u t e 
vo t re organisa t ion et , comme N o u s venons de le 
dire, t ou t e s les organisat ions avec lesquelles vous 
t ravai l lez e t qui doivent t ravai l ler avec vous, parce 
que t o u t doi t t ravai l ler à la gloire d u bon Dieu, a u 
r o y a u m e d u bon Dieu. 

Soyez unies, procurez a v a n t t ou t , par-dessus 
t ou t , à t o u t prix, l 'union, l 'union des pensées, l 'union 
des sent iments , l 'union des intelligences, l 'union des 
volontés, afin que ce soit l 'union des act ivi tés , l 'union 
des œuvres . C 'est vous dire, chères enfants , vous le 
sentez déjà, avec quelle part icul ière consolation N o u s 
vous avons vues tou tes ensemble, F l a m a n d e s e t 
Wallonnes, N o u s avons e n t e n d u vos différentes ex­
pressions différentes à l'oreille, un iques a u cœur , 
unies dans N o t r e cœur . 
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Por tez ce grand désir d u Père c o m m u n à t o u s 
e t p a r t o u t , parce que c'est le désir, c 'est le v œ u , 
c'est même la g rande direct ive divine, la g rande di­
rect ive que le Roi divin, cet admirab le Jésus , a 
réservée à la dernière heure d e sa vie, à l 'heure des 
effusions les plus tendres , des désirs les p lus a r d e n t s ; 
ce t te direct ive exprimée d a n s ce t t e g rande prière 
p a r laquelle, on p e u t bien le dire, il a voulu clore 
sa vie mortelle, q u a n d il pr ia son Père en d i san t : 
Ut sint unum, « Fa i tes qu ' i ls soient u n », une seule 
force. 

Voilà N o s direct ives: la sa in te té pour tou tes e t 
chacune, l 'union pour chacune e t pour tou tes , pour 
t o u t l 'ensemble, p o u r t o u t ce qu ' i l y a m ê m e d e 
p lus collectif, l 'union.. . ce t t e union qui fait la force, 
ce t t e force qui fait la bonne batail le, ce t te bata i l le 
qu i fait la victoire . 

P u r e t é , p ié té , activité 

E t puis , vous N o u s avez d e m a n d é aussi des con­
seils, eh bien! il n ' y a r ien de p lus na tu re l que des 
conseils sur les lèvres d ' u n vieux Père , r ien de p lus 
légi t ime q u ' u n désir d e conseils paternels , r ien d e 
p lus légit ime dans des cœurs an imés d ' une telle 
p ié té filiale que les vôtres . E h bien! voici N o s 
conseils, chères enfants , chères filles, peu de m o t s 
aussi , des conseils qu i a u fond reviennent a u x 
grandes directives, car ces conseils sont précisé­
m e n t pour la p r a t i q u e des direct ives. 

Soyez pures, soyez pieuses, soyez opéran tes , a c ­
t ives . 

Soyez pures comme les anges d u bon Dieu, soyez 
pieuses comme les anges de l 'autel , d u tabernac le . 
N o u s avons v u avec vous, pa rmi vos présents , t a n t 
de belles choses, précieuses, dest inées précisément à 
l 'autel , dest inées a u sa in t Sacrifice, dest inées a u t a ­
bernacle, a u tabernac le de la sa in te Euchar i s t i e ; 
eh b ien! soyez pieuses comme les anges d e l ' au te l 
d u tabernacle . 
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Soyez act ives et opéran tes comme des apôt res , 
comme les apô t res l 'ont é té . Celui qui s 'appelai t 
le dernier des apôt res , sa in t P a u l lui-même qui les 
ava i t vus , sa int P a u l di t ce t te grande parole que 
vous ne devez jamais oublier parce que c'est vo t re 
éloge, chères filles, c 'est vo t re plus grand e t plus 
profond encouragement , c 'est vo t r e récompense, 
q u a n d il disait des apô t r e s : Apostoli gloria Christi, 
« L a gloire d u Chris t , c 'est vous . » 

La gloire du Christ 

N o u s croyons v ra imen t que la pauvre h u m a n i t é 
n ' a j amais é té si honorée que pa r cet éloge, que pa r 
ce t t e parole : voilà de pauvres hommes qui sont ap ­
pelés la gloire d u Chr is t . 

E h bien! c'est ce t te gloire que vous êtes appelées 
à faire vo t re gloire, c'est à ce t te gloire que vous êtes 
appelées à par t ic iper q u a n d l 'Action cathol ique vous 
invi te à par t ic iper e t à collaborer à l 'apostolat hié­
rarchique . 

D o n c : pu re t é angélique, p ié té eucharis t ique, ac­
t iv i t é apostol ique, tels sont les conseils d u Pè re ; 
vous n ' en n 'avez pas besoin, N o u s le savons t rès 
bien, e t c'est N o t r e g rande consolation de savoir 
qu ' i l n 'es t pas nécessaire d 'y insister. N o u s pou­
vons même vous dire que peu t -ê t re N o u s vous avons 
donné des conseils heureusement superflus à vo t re 
a m o u r de la pure té , superflus à vo t re zèle de pié té , 
superflus à vo t re a rdeur d 'apos to la t . 

E t ce N o u s est une raison de p lus de vous redire, 
affectueusement, N o t r e bienvenue, à vous qui re­
présentez si d ignement l 'Action cathol ique belge. 

L'Action catholique 

Le bon Dieu a choisi e t fixé vo t re arr ivée a u 
m o m e n t où l 'Action ca thol ique romaine, i tal ienne, 
sort ie d 'une si g rande t r ibu la t ion suppor tée avec une 
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si h a u t e tenue, avec une si g rande dignité , r en t r e 
heureusement — grâce a u bon Dieu, grâce aux 
hommes aussi, à tous ceux qui y on t coopéré — 
dans son beau, saint e t glorieux chemin, pour la 
sanctification des âmes, pour la gloire d u bon Dieu 
e t la di la ta t ion, l 'affermissement d u royaume d u 
Chr is t -Roi . 

N o u s avons vu de Nos yeux, chères filles, vos 
riches présents qui v iennent remplir nos t iroirs. 
Vra iment , vous N o u s avez fait riche, pa r l 'élan de 
vo t re cœur. N o u s vous remercions v ivement , chères 
filles, de vos présents , d ' a u t a n t plus que N o u s y 
avons v u une richesse si u t i lement p ra t ique qui fera 
v ra imen t la joie, la g rande joie de pauvres mission­
naires qui ne d e m a n d e n t que ces choses-là, ces 
moyens d 'ac t ion pour leur aposto la t . 

E h bien! on peu t vous laisser voir d ' au t res pré­
sents , chères enfants , que N o u s tenons à vous mon­
trer , parce que ce sont les présents de vos frères, les 
Jocistes ouvr iers ; q u a n d ils sont venus N o u s visi ter 
eux aussi comme vous le faites à présent ; ils N o u s 
on t présenté des échanti l lons t rès appréciés de leur 
t ravai l e t de leur filiale générosité. 

Vous leur direz, chères filles, que vous avez v u 
leurs présents , que leurs présents é ta ient là à vous 
a t t endre , et que les présents de leur b o n t é filiale, 
N o u s ne les avons pas oubliés comme N o u s n 'ou­
blierons pas les vôt res . 

E t ma in t enan t , chères enfants , il faudra bien 
prononcer ce t te parole qui est toujours empre in te 
d 'une cer ta ine tr is tesse pour le Père , la parole de 
l 'adieu. 

Bénédict ion paternel le 

Heureusement , N o u s pouvons changer ce t te pa ­
role pa r une au t r e plus belle, plus consolante, celle 
de la bénédict ion paternel le apostol ique que vous 
êtes venues, en bonnes filles, chercher auprès d u 
Père , dans la maison paternel le . 
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Que ce t te bénédict ion descende sur tou tes e t 
sur chacune de vous, chères filles, e t qu'elle des­
cende sur vous comme vous le voulez, comme vous 
le désirez, c 'est-à-dire selon t ou t e s vos in tent ions , 
su ivan t tous les désirs don t vous vous êtes faites 
les in terprè tes dans vos belles adresses. Que t o u t 
ce que vous désirez soit bén i : chères personnes, 
choses chères, chères œuvres , chères ins t i tu t ions , 
chères aspira t ions de vos cœurs ; N o u s voulons que 
t o u t soit béni avec vous, béni en vous ; car N o u s 
ne vous bénissons pas seulement vous-mêmes, qu i 
ê tes ici présentes , mais N o u s bénissons en m ê m e 
t e m p s tou tes celles que vous avez laissées chez vous 
en Belgique, vo t re e t N o t r e chère Belgique, t ou tes 
les Jocistes, t ou t e s ces Jocistes ouvrières, e t ces 
Jocis tes ouvriers, t o u t ce g rand monde d 'ouvriers , 
d e t ravai l leurs e t t ravai l leuses chrét ienes, t o u t e 
ce t t e g rande famille qui est vo t r e famille e t qui es t 
aussi N o t r e famille, à vous comme à des sœurs , à 
N o u s comme au Père c o m m u n ; e t aussi la p lus 
g rande famille d u t rava i l . 

É l o g e d u Trava i l 

N o u s a imons le t ravai l , N o u s a imons les t r a ­
vail leurs, N o u s a imons N o u s rappeler que N o u s 
avons pris naissance e t que N o u s avons passé les 
premières années de N o t r e jeunesse pa rmi les ou­
vriers, de nombreux ouvriers . E t puis , encore, N o u s 
a imons toujours à considérer que le t r ava i l a é té le 
pa r t age choisi, voulu pa r le bon Dieu, pa r le bon 
Dieu lui-même devenu h o m m e pa rmi les hommes , 
pa r le Rédempteu r , le M a î t r e , le divin Roi. 

L e t rava i l es t le g rand moyen d 'é lévat ion, d e 
purification, d 'expiat ion, s'il le faut, e t de péni tence, 
que le Créa t eu r lui-même a proposé à sa pauv re e t 
infidèle c réa ture . 



II 

DISCOURS DE S. S. PIE XI A LA JEUNESSE 
OUVRIÈRE CHRÉTIENNE DE FRANCE 

Le 25 septembre, les délégués de la Jeunesse ouvrière 
chrétienne de France {J. O. C.) étaient reçus à leur 
tour par le Souverain Pontife. Voici d'après la Croix 
du 26 les paroles que Sa Sainteté leur adressa: 

Chers enfants , 
Chers enfants de France , 

Chers enfants de la F r ance d u t r ava i l ! 

Voilà u n spectacle magnifique aux yeux e t p lus 
encore a u c œ u r d u Pè re c o m m u n de vos âmes . 
Vot re présence, vo t re nombre , vo t re t enue magni ­
fique, vos chan t s splendides, vos drapeaux , vo t re 
affectueux hommage , t o u t est magnifique. 

Avec vous est en t rée la jeunesse d a n s t o u t e sa 
splendeur, la jeunesse chrét ienne, la jeunesse d u 
t ravai l , la jeunesse e t la vie, donc la vie! 

Soyez les b ienvenus! Voilà une parole q u e N o u s 
adressons à tous Nos fils. C o m m e n t , en effet, ne 
pourr ions-Nous pas dire u n te l m o t aux fils, à tous 
N o s fils qui v iennent dans la maison du Père de 
n ' impor t e quel pays d u monde et quel que soit leur 
n o m et leur race. A tous N o u s disons: Soyez les 
b ienvenus! 

Jo ie d u Sa in t -Pè re 

Ma i s à vous, chers enfants , que pourr ions-Nous 
bien dire, à vous qui venez, avec t a n t de t i t r e s si 
part icul iers , à la bienveillance, à la prédilection, à la 
joie et à la consolation d u Père ? 

Encore une fois, soyez les b ienvenus! 
E t , a v a n t t ou t , laissez-Nous vous dire ce que 

vo t r e présence N o u s m e t au cœur . E n vous app ro -
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chan t u n à un, dans ce t te rapide revue que N o u s 
venons de passer, en faisant v r a imen t la connais­
sance personnelle de chacun de Nos chers fils, ce 
qui N o u s vient au cœur c'est, a v a n t t ou t , l 'expres­
sion de N o t r e consolation t o u t e spéciale e t de N o t r e 
congra tu la t ion . 

N o u s vous félicitons de ce que vous êtes, de ce 
que vous avez voulu ê t re et de ce que vous voulez 
ê t re encore. N o u s vous félicitons de ce que vous 
avez fait, de ce que vous faites e t de ce que vous 
vous proposez de faire. 

L 'his toire de la J . O . C . 

N o u s connaissons déjà vo t re histoire, non pas 
encore t rès longue, mais déjà si glorieuse e t si belle. 
N o u s avons réfléchi e t complété N o t r e information 
sur vo t re être, vo t re ac t iv i té , vo t re mouvemen t . 
Vot re cher aumônier général, l ' abbé Guérin , avec 
vo t re secrétaire général, N o u s on t donné une docu­
m e n t a t i o n écri te et orale, e t N o u s sommes large­
m e n t e t délicieusement or ienté sur t o u t ce qu i vous 
touche e t touche à vo t re ac t ion . 

E t puis, N o u s N o u s sommes donné u n peu de 
t e m p s pour feuilleter non seulement vo t re Guide de 
pèlerinage que N o u s jugeons si p ra t ique , car N o u s 
croyons connaî t re Rome, mais s u r t o u t vo t re magni ­
fique M a n u e l si riche, si rempli de choses nouvelles, 
si révé la teur de vo t re organisa t ion jociste. 

Les Jocis tes sont d e s conquéran t s 

P o u r t o u t cela, pour vo t re vai l lante résolution, 
pour vo t re conquê te e t les conquêtes qui vous a t ­
t enden t , soyez félicités pa r le cœur d u Père , vous 
qui vous vous êtes proposé de si belles choses, vous 
qui avez pa rcouru u n chemin déjà si considérable 
dans une direct ion si élevée e t si belle. 
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Les t emps sont difficiles, et , à bien des poin ts 
de vue, t r is tes e t douloureux. Il y en a qui veulent 
chasser et expulser le Chr i s t et l 'Église de p a r t o u t , 
mais par t icul ièrement de ses fils e t de ses fils d u 
milieu du t ravai l , précisément^ là où la présence 
d u Chris t e t les bienfaits de l 'Église sont plus né­
cessaires e t plus urgents . 

Or, en vrais conquéran ts , vous vous proposez, 
chers enfants , de ramener dans ce monde d u t rava i l 
et l 'Église et le Chr i s t ; l 'Église avec ses ins t i tu t ions 
maternel les et bienfaisantes, non seulement , pour la 
vie future, mais aussi pour la vie présente , comme 
saint Augus t in l 'a d i t : l 'Église qui ne semble viser 
qu ' à l 'é terni té , mais qui , a u contraire , a t a n t de 
ressources pour le t e m p s e t pour la vie présente . 
Vous vous proposez de ramener le Chr is t -Roi avec 
sa grâce, avec sa chari té , avec tou tes les lumières 
de la foi, dans sa majes té royale infiniment belle e t 
bienfaisante. 

Voilà ce qui N o u s console en v o y a n t vos forces 
si fraîches, si vigoureuses, en t rer là où il y a telle­
m e n t besoin de lu t tes généreuses. Voilà ce qui, dans 
la vie actuelle, représente pour N o u s la plus belle 
promesse de la vie, promesse pour la famille, p ro ­
messe pour vos pays e t pour l 'Église, mais ce qui 
est , a v a n t t ou t , u n bienfait déjà acquis pour cha­
cune de vos âmes . 

N o u s voyons dans vos regards une lumière si 
belle, si splendide e t si riche de tous les t résors de 
la grâce e t de la foi en N o t r e sa in te religion! 

L ' a m o u r du P a p e pour les t ravai l leurs 

C'est vous dire, chers enfants , avec quels sent i ­
m e n t s N o u s N o u s promenions a u milieu de vous , 
avec quels sen t iments N o u s vous embrassons d ' un 
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seul regard qui est plus le regard d u cœur que le 
regard des yeux. 

Vous N o u s di tes t a n t de choses, chers enfants , 
t a n t de choses qui N o u s von t a u cœur ! C 'es t la 
jeunesse que vous représentez, la jeunesse chère a u 
cœur d u Rédempteu r , si chère e t si privilégiée a u 
c œ u r de son Vicaire! 

Vous N o u s rappelez que c'est a u milieu d 'ou­
vriers que N o u s sommes en t ré dans le monde . N o u s 
les avons toujours v u s près de Nous , N o u s avons 
p a r t a g é N o t r e vie avec eux. 

Le Christ , j eune travai l leur 

M a i s vo t re jeunesse t ravai l leuse e t chrét ienne, si 
pa r fa i t ement et si exquisement chrét ienne, N o u s r ap ­
pelle ce t te jeunesse divine de no t r e divin M a î t r e . 
C 'es t lui qui a voulu passer pa r cet é t a t , c 'est lu i 
qu i a voulu ê t re jeune, ê t re le j eune t ravai l leur , ê t r e 
celui que chacun de vous représente dans sa vie, 
d a n s son t ravai l , dans son ac t iv i té . 

J eunes t ravai l leurs , vous rêvez de r amene r le 
m o n d e a u Chr is t e t pa r vous e t avec vous . C 'es t 
ce t t e vision que vous N o u s appor tez , ce t t e g rande 
vision qui dépasse le spectacle que N o u s avons sous 
les yeux. C a r vous voulez ê t re aussi les représen­
t a n t s de tous vos frères jocistes, e t , N o u s le savons , 
aussi de vos sœurs les jeunes ouvrières cathol iques . 
O n a voulu, d a n s u n sen t iment de fraterni té , q u e 
vous soyez les r ep résen tan t s de ce que les jeunes 
filles font, m a r c h a n t sur vos pas e t i m i t a n t vos 
virils exemples. 

Vous êtes les r eprésen tan t s de tous les Jocis tes e t 
aussi de t o u s les ouvriers de France , de tous les t r a ­
vailleurs, parce que c'est t ous les t ravai l leurs que 
vous voulez r amene r a u Chr is t , à ce grand e t d iv in 
Ouvrier , e t à l 'Église, la M è r e de tou tes les âmes . 
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Vision d ' une grandeur apocalypt ique , ce q u e 
N o u s voyons avec les yeux d u c œ u r e t de l 'espri t 
dépasse ce que N o u s voyons avec les yeux d u corps. 

Pie X I ne croit pas que les Jocistes a ient besoin 
d e conseils. Ils o n t leurs d i rec teurs ; ces bons 
prê t res , ces religieux qui t ravai l lent a u milieu d e 
vous , pour vous encadrer dans u n si magnifique 
ensemble, N o u s les avons vus e t félicités. 

Le P a p e voit aussi l 'a rchevêque de Toulouse , 
le représen tan t de vos évêques qui vous donnen t 
les meilleurs conseils, sans lesquels vous ne pourr iez 
rien faire. 

Glorification de l 'apostolat 

M a i s enfin, vous voulez u n souvenir d u P è r e : ce 
souvenir ce sera u n mot , u n simple m o t qui n ' a p ­
por t e ra r ien de nouveau ; u n m o t qui par le de ces 
choses qu 'on ne redi t j amais assez; ces choses d o n t 
u n génie, vo t re Lacordaire , a p u dire q u ' e n les di­
s an t on ne les répè te jamais , parce que toujours o n 
p e u t y m e t t r e des in tent ions part iculières, des sen­
t i m e n t s nouveaux. 

C 'es t u n m o t que vous N o u s m e t t e z a u cœur e t 
su r les lèvres. Vous voulez ê t re des apôt res , des 
apô t res avec la hiérarchie. Vous voulez ê t re aussi 
des apô t res d u Chr i s t -Rédempteur . Vous voulez 
r amener le Chris t , le donner à nouveau a u x usines, 
aux milieux de t rava i l . 

L ' idée de cet apos to la t ne rempl i ra j amais t r o p 
vo t re espr i t ; rien de plus beau, r ien de p lus divin. 

La préoccupation sup rême du Chris t 

Vous devez réfléchir bien souvent que l 'essentiel 
d e la vie d u R é d e m p t e u r , d u M a î t r e divin, N o t r e -
Seigneur Jésus-Chris t , le r ésumé de t o u t e son œ u v r e , 
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la perfection de son œuvre , ce fut la formation e t la 
p répa ra t ion de ses apôt res . 

Il a bien fait d ' au t r e s choses magnif iques: Il a 
souffert, il est m o r t sur la croix... M a i s p a r t o u t la 
préoccupat ion de ses apôt res l 'a suivi. 

Sa suprême préoccupat ion é ta i t même de ne pas 
les laisser sans t o u t e leur perfection; et , alors, il 
leur p rome t t a i t le Sa in t -Espr i t : J e vous enverra i le 
Sa in t -Espr i t . Il vous d i ra t o u t e la vér i té . Il finira 
vo t r e formation. . . 

Q u a n d il les a vus formés, q u a n d il les a v u s 
remplis de cet espri t , q u a n d il les a v u s par fa i t ement 
éclairés e t animés, alors, il est r e m o n t é a u ciel. 

La grande œuvre é ta i t accomplie; il pouva i t leur 
d i re : T o u t e puissance m ' a é té donnée : euntes ergo. 
Allez donc de pa r le m o n d e ; allez e t prêchez pa r ­
t o u t ; allez e t soyez les apôt res de la bonne nouvelle. 

Voyez comme vra iment la p répa ra t ion des apô t res 
est l 'œuvre de Notre-Seigneur : c 'est la préoccupa­
t ion essentielle de sa divine pensée. 

Il faut revenir souvent à ce t t e œ u v r e de l 'apos­
to la t pour en voir t o u t e la g randeur ; à ce t t e source 
originelle d 'où elle est sor t ie : d u cœur et de la pensée 
de Notre-Seigneur . Elle est v r a imen t comme le 
sen t iment e t l ' idée dominan t le résumé de t o u t e sa 
v ie : allez e t soyez des apôtres! . . . 

Paro le de saint Pau l 

Saint P a u l a di t à propos de l ' apostola t une pa­
role magnifique don t l ' human i t é lui doi t une recon­
naissance infinie, parce que jamais la pauvre h u m a ­
n i té n ' a ob t enu u n éloge si beau, si grand, si magn i ­
fique: Apostoli gloria Christi! 

Parole magnifique, profonde, d 'une b e a u t é in­
finie. Ce sont les apôt res , remarquez- le bien, chers 
enfants , ce n 'es t pas le Chr is t qui est la gloire des 
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apôtres , ce sont les apô t res qui sont la gloire d u 
Chr is t , son chef-d 'œuvre et ses hé rau t s . 

Apostoli gloria Christi! J ama i s l ' humani té n ' a é t é 
te l lement glorifiée; j amais la parole h u m a i n e n ' a d i t 
à l 'adresse de l ' homme une parole si belle e t si 
glorieuse. 

Les Jocis tes doivent ê t re la gloire du Christ 

Voilà cer ta inement , chers enfants , vo t re gloire. 
Si vous êtes les apôt res que vous voulez être, si vous 
tenez ces vai l lantes résolutions que vous avez pro­
mises, que vous venez de renouveler, voilà ce que 
vous êtes d e v a n t l 'Église, d e v a n t la ter re , d e v a n t le 
ciel: vous êtes la gloire d u Chr is t . 

N 'oubl ions jamais ce t te magnifique pensée, e t si 
quelquefois le t ravai l e t l 'apostolat deviennent plus 
durs , plus difficiles, p lus amers , parce que le m o n d e 
ne peu t pas ne pas vour haïr e t vous ê t r e contra i re , 
alors pensez que, derrière vous, c 'est le Chr i s t qui 
se glorifie en v o u s : Apostoli gloria Christi. 

Vous êtes la gloire d u Chr is t . Vous voulez ê t re , 
chers enfants , des conquéran t s : vous voulez con­
quér i r l 'usine, conquérir le milieu ouvrier, conquéri r 
tous les t ravai l leurs au Chr is t e t à_ l 'Église. Vous 
voulez donner le Chr is t , donner l 'Église, ces deux 
trésors, à tou tes ces pauvres âmes. M a i s alors, 
qu 'es t -ce qu ' i l vous faut faire a v a n t t o u t ? Il faut 
vous enrichir de ce que vous voulez donner a u x 
aut res . . . 

E t c'est l'infinie et immorte l le b e a u t é de l 'Église 
de vous redire la parole d u premier Pape , qui est 
aussi la parole d u dernier Pierre , ce t t e parole de 
Pierre aux premiers chrétiens, à tous ceux qui é ta ient 
appelés à ê t re les col laborateurs des premiers apôt res 
e t à réaliser ce t te par t ic ipa t ion vi tale à l 'Act ion 
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ca thol ique , Crescite... in gratia et in cognitione Domini 
nostri, et Salvatoris Jesu Christi. 

La connaissance de Notre-Seigneur 

Pie X I d i t ici à ses aud i t eu r s comment , pour 
g randi r dans la grâce, il faut d ' abord grandi r d a n s 
la connaissance p ra t ique , concrète e t vécue de N o t r e -
Seigneur e t de ses préceptes . 

P o u r les y aider, il va leur donner sa bénédic t ion; 
bénédic t ion qu' i l veu t faire descendre « non seule­
m e n t sur vous qu i êtes ici présents , mais aussi sur 
tous ceux que vous représentez ». 

Le Pape bénit les ouvrières jocistes 

C e t t e bénédict ion, vous la por terez aussi à t o u s 
vos frères en t o u t lieu. 

Vous la por terez aussi — vous t rouverez le moyen 
de la faire passer — à vos sœurs , les ouvrières jocistes. 
Vous leur direz que N o u s les a t t e n d o n s à leur t o u r 
à Rome . N o u s savons qu'elles vous imi ten t dans 
l 'apostolat du Chr is t . N o u s souhai tons qu'elles vous 
imi ten t dans vo t re pèlerinage. Vous leur direz que 
N o u s les a t t e n d o n s e t qu'elles seront , elles aussi , 
les b ienvenues dans la maison d u Père . 

Vous por terez N o t r e bénédict ion pa r tou t , selon 
vos in ten t ions part icul ières et précisément là o ù 
vo t re apos to la t est plus difficile, là où il est le p lus 
contrar ié , dans telle usine, dans tel milieu.. . 

La bénédiction du Pape 

E t qui sa i t ? . . . Vous aurez peu t -ê t re l 'occasion 
de dire, m ê m e à ceux qui n ' y pensent p a s : le P a p e 
vous béni t . E t si que lqu ' un vous d isa i t : nous 
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n ' avons pas d e m a n d é ce t te bénédict ion, di tes ce 
que Pie V I I disai t à que lqu ' un en t r ave r san t la 
F r a n c e : « N e refusez pas la bénédic t ion d ' u n vieux 
p rê t r e . Elle ne peu t pas vous faire de mal . . . » 

N o u s vous autor isons aussi à d i r e : le P a p e prie 
pour vous . N o u s avons fait parveni r souvent ce t t e 
parole à p lus d 'un . Ah! N o u s avons bien souvent 
remercié le bon Dieu de l'effet p rodu i t pa r ce t t e 
simple parole! Vous la direz d ' abord à tous vos 
amis , vos frères e t vos sœurs jocistes. 

Le P a p e prie pour vous, comme vous, chers en­
fants , vous avez pr ié pour lui.. . 

M a i s N o u s avons encore d ' au t res fils qu i ne sont 
pas au milieu de vous. N o u s désirons qu ' i ls v iennent ; 
N o u s désirons les avoir, eux aussi . C 'est à ces fils 
encore éloignés que vous aurez peu t -ê t re l 'occasion 
de dire : le P a p e prie pour vous . 

Chers enfants , N o u s voulons bénir avec vous 
tous ceux que vous por tez dans vo t r e c œ u r : vos 
familles, vos maisons, vos paren ts . . . 

I n t é r ê t s spiri tuels et matér ie l s 

T o u t cela, N o u s voulons le bénir e t aussi, d ' u n e 
façon t o u t e part iculière, vo t re t ravai l , non seulement 
afin qu' i l soit le suppor t de vo t re apos to la t , le t résor 
surna ture l e t l 'é lévation de vo t re vie, la d ivinisat ion 
de vo t re vie, mais aussi afin qu' i l soit la j u s t e ré ­
compense de vo t r e labeur . 

N o u s voulons bénir aussi tous , vos g rands in­
té rê t s que N o u s avons en vue . N o u s avons en v u e 
a v a n t t o u t les vrais g rands in té rê t s spiri tuels, ma i s 
aussi vos in térê ts matér iels , parce que ceux-là on t 
besoin de la bénédict ion d u bon Dieu pour pros­
pérer . 
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E h bien! que tou tes ces bénédict ions le soient 
dans vo t re pensée, dans vos désirs, dans vos in ten­
t ions, chers enfants . Que ces bénédict ions des­
cendent sur vous, sur vos drapeaux, sur vo t re g rande 
organisat ion, sur tous ceux qui t ravai l lent pour vous 
e t avec vous et qu'elles vous accompagnent toujours . 
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